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bien voulu faire dresser à son Institut de géographie notre carte de la colonisation 
de la « Serbie du Sud  »; à M . le docteur Rankov, directeur de l'institu t d'hygiène 
de Skoplié, et à tous ses collaborateurs, les médecins des « Maisons de la santé 
publique » dans la Macédoine iougoslave ; aux agronomes et médecins des ser­
vices publics de Bulgarie ; à M . Ernest Hébrard, architecte et reconstructeur de la 
ville de Salonique ; à M . Mavrogordato, commissaire du Gouvernement hellé­
nique à la zone franche de Salonique; à tous les présidents des b ratstva, des 
sociétés de bienfaisance macédoniennes, en Bulgarie. Enfin je n ’aurais garde de 
laisser en marge de cette liste le Comité révolutionnaire macédonien, qui, bien que 
je n ’eusse jamais celé ma désapprobation de ses méthodes, a eu la chevaleresque 
audace de me permettre de circuler dans son fief de la Macédoine bulgare.

L ’expression de notre gratitude s'adresse aussi à ceux qui facilitèrent l’illus­
tration de ce volume en nous autorisant à reproduire leurs clichés, au général 
M azarakis, chef de l’État-major de l’Armée hellénique, au général Bochkovitch, 
directeur de l’institu t géographique militaire iougoslave, aux services de la colonisa­
tion en Grèce et en Bulgarie, à l’institut d’hygiène de Skoplié, sans oublier la pré­
cieuse aide technique apportée par nos éditeurs et tous les collaborateurs de ceux-ci.

En donnant son patronage à ce livre, /’In stitu t d ’études slaves a laissé 
à l’auteur toute la liberté comme toute la responsabilité des opinions qui y 
sont exprimées.


